
2.22 Mmoire des Cowm aires François

Conclufion. Tout ce qui concerne'les premièrs établiffemens des Anglois,

eft tiré de leurs propres titres, & de leurs relations les plus'

authentiques.

On a puifé pareillement dans les titres qui font propres à la
France, l'hiftoire de fes premiers établiffemens; & l'on a au furplus

pour garans de tous les faits, les auteurs &'fondateurs des pre-

iniéres colonies Françoifes.

Toutes les allégations vagues & incertaines concernant l'ancien-

-neté des établiffemens des deux nations en Amérique, font

ramenées à des époques certaines & précifes; & foit que l'on

confidère les projets de former des établiffemens, - les tentatives

infru4tueufes pour les exécuter, les entreprifes plus heureufes qui

ont -été fuivies de fuccès; par tout, les François foit antérieurs

aux Anglois.

Dès 1604, le fleur de Monts avoit formé des établiffemens

dans la nouvelle France: des François, en 16o6, défrichoient &

cultivoient, dans le pays des Almouchiquois, des terres que l'An-

gleterre n'avoit point encoreprojeté d'établir, âcqui îne l'ont

été que plus de vingt ans après : la première côlonie Angloife n'a

commencé à exifler qu'en 1607 en Virginie, celle de lanouvelle

Plymouth en 1620, la nouvelle-Angleterre en 1629 feulement;

Bofton n'a été fondé qu'en 1630; Québec l'etoit dès 16o8, &

Port-royal l'avoit été en i 6og.

L'hiffoire des premiers établiffemens des deux nations fe tronve

dircutée dans les articles I & II de ce Mémoire: elle éef fuivie

dans l'article III de celle des principales révolutions qui font

arrivées dans l'Acadie & les provinces limitrophes. Les An-

glois les ont attaquées à -diverfes reprifes, & #vec différend'

fuccès.

En 16l3, en pleine paix, ils pillèrent & détruifirent les éta-

bliffemens des François; & fuivan leur propre témoignage, ils

fortifièrent


